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1a et 1b. Les élections rabbiniques et vos 21 Questions au Grand Rabbin Bernheim  

L’élection du Grand Rabbin de France a lieu le Dimanche 22 juin et est un 
moment capital pour la CommunautØ juive de France, et vu son importance, pour le judaïsme mondial.  
Yerouchalmi, dont le souci est que la campagne soit digne, regroupe les juifs sionistes et proches de la Tradition 
et ne peut prendre parti, d�autant plus que les deux candidats qui se prØsentent sont de trŁs haut niveau : 
2a et 2b. Obama, Mac Cain et Israël ? Au-delà de l’affichage   

Barak Obama s’affiche aux côtØs d�Israºl Cependant, les juifs amØricains, largement 
dØmocrates, se doivent de comparer hors effet d’affichage, les risques que leur Ølection ferait peser sur Israºl. 
Positions dØtaillØes d�Obama et de Mac Cain. Analyse fine du Yerouchalmi pour vous aider à comprendre�  
3. L’ultra-sionisme chrétien    

Si au XVIIIe siŁcle, les espØrances de Restauration d’Israºl n’Øtaient que des v�ux pieux, elles se 
concrØtiser au siŁcle suivant. L'abbé Grégoire aux visØes assimilat(s)ionistes et l'abbé Guénée, moins connu, 
pourtant, philosØmite et sioniste, avant l’heure ! Les prØcurseurs chrØtiens du Sionisme, se trouvent surtout parmi 
les protestants, qui sous l’influence des millénaristes, ont agi en faveur du retour des Juifs en Palestine.  
4. Le Technion : Excellence et Interdisciplinarité 

Le Technion favorise l�interdisciplinaritØ, comment le contact des sciences favorise 
ses dØcouvertes. (à g. Muriel Touaty, Technion en France)   technion@wanadoo.fr    www.technionfrance.org 
5. Le Mal absolu, lecture talmudique du Maharal de Prague, Talmud Guittin (57b) 

 « Des petits-fils de Haman ont enseigné la Torah à Bné Brak, des petits-fils de 
Senacherib (l�empereur assyrien qui a exilØ les dix tribus du Nord) ont enseigné la Torah aux multitudes. Ce sont 
Shema’ya et Avtalyon (maîtres du grand Hillel). » Les plus grands ennemis d�Israºl auraient donc d ans leur 
descendance des maillons essentiels à la transmissi on de la Torah ! Si le mal peut se transformer en bien grâce à 
la Techouva, comment comprendre que la Torah prØvoie la peine de mort ? Suivons le Maharal de Prague�  

  ======================================= 
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Edito : La langue hébreue en super-docu ; l’Alya émotion garantie en vidéo ; nos frères éthiopiens 
  

1) AprŁs l�excellent « Misafa lesafa » (« d’une langue à l’autre ») consacrØ au Yiddish en 2004,  
Nurith Aviv nous offre un nouveau documentaire sur l’hébreu « Langue sacrée, langue parlée »: 
L�hØbreu qui, pendant des siŁcles fut langue sacrØe pour les juifs de la diaspora, est devenu, par volontØ politique, 
une langue parlØe au quotidien dŁs le dØbut du 20eme siŁcle. Qu�est-ce qui a ØtØ prØservØ ? Qu�est-ce qui a ØtØ 
oubliØ, ou refoulØ, qu�est-ce qui demande à ressurgir ? Des Øcrivains et des artistes, nØs en Israºl, tentent de 
dØcrire leur relation à la dimension historique et religieuse de l�hØbreu.  http://nurithaviv.free.fr   
Subventionné par la FMS, félicitations pour ce choix à notre amie Isabelle de Castelbajac et à Mme Revcolevski 
ProjetØ à Paris 6e du 4 au 26 juin au CinØma les 3 Luxembourg, 67 rue Monsieur le Prince   0146339777 
 
2) Bons choix de notre amie  yael526@netvision.net.il   :    http://www.juif.org/video/3598,l-hymne-a-l-alya.php 
L’Alya avec émotion :  «Si j’avais visionnØ ce diaporama en habitant encore à Paris, ça m’aurait donnØ un sacrØ 
bourdon. D’ailleurs je crois que c’est à force d’avoir la nostalgie d’Israºl quand j’en revenais de vacances que j’ai 
dØcidØ de ne plus me sØparer d’Israºl et de le rejoindre pour toujours, il y a 15 ans de cela !! 
 Pour ceux et celles qui n’y sont pas encore, qui pensent bientôt y Œtre ou qui n’y comptent pas du tout, 
sachez qu’on vous attend ici chez vous ; plus on est de fous... Il est vrai qu’il faut Œtre un peu fou pour venir habiter 
en Israºl, mais c’est vraiment la plus belle folie du monde et je souhaite à chaque juif d’en Œtre atteint ! 
 Pour finir de faire bisquer les absents, sachez qu’il fait trŁs chaud dans tout le Pays, il fait un temps 
radieux et les rues sentent le jasmin, le citron et l’orange » 
 
3) «Ces juifs éthiopiens que l'on oublie», Marc Lev (Auteur de "Demain ?" )  http://blog.france2.fr/DEMAIN1/ 
 Ce 2 juin 2008 a vu pour la seconde fois un rassemblement officiel sur le Mt Hertzl sur lequel hormis des 
Ømissaires du gouvernement israØlien la foule se composait en majeure partie de juifs sortis d’ Ethiopie. 
La cØrØmonie organisØe sur les lieux du mØmorial, à la mØmoire des juifs Øthiopiens, a profitØ de quelques 
entrefilets dans la presse, mais n’a certes pas rØellement fait la une des mØdias; et pourtant�  
 Pourtant, comment ne pas se souvenir des opØrations MoshØ en 1984, puis Shlomo en 1991, qui 
permirent de sauver la vie à quelques 22.324 âmes ?  Comment ne pas se remØmorer la fuite des villages du fin 
fond de l’Ethiopie, les marches sans fin (surtout de nuit) vers le Soudan, les peurs ressenties par ces milliers de 
personnes ne dØsirant qu’une chose : "Aller à Jérusalem" ? 
 Comment faire abstraction dans nos mØmoires du besoin ressenti de surtout ne pas se faire remarquer, ne 
pas provoquer le moindre soupçon de judaïcitØ, de ces vols, viols, tueries, maladies qui menaçaient en  continu ces 
juifs venus d’ailleurs ? Comment fermer les yeux, les c�urs devant les 4000 hommes, femmes et enfants qui en 
dØpit de la foi, du dØsir, de la volontØ jamais ne parvinrent jusqu’à cette terre promise ? 
 En ce jour, 110.000 personnes Øtayent cette communautØ israØlo-Øthiopienne dans laquelle bon grØ mal 
grØ les jeunes se sont on ne peut mieux intØgrØs, les moins jeunes, ont dß rØapprendre à vivre, dans un tout autre 
contexte, mais peuvent dorØnavant prier vers cette JØrusalem devenue si proche, si accessible, si vraie. Il me parait 
Øvident comme juif et israØlien de faire passer le message du non oubli obligatoire, de la perpØtuation de cet 
Øpisode tragique de plus dans notre mØmoire collective, afin que nos enfants, nos petits enfants, notre descendance 
retiennent à jamais les souffrances ressenties pour  concrØtiser un rŒve, un idØal : Monter en Israël !  
    ================================== 
  Numéro 52. Plus d’un an donc de parution et quel développement réussi ! 
Yerouchalmi compte maintenant 5700 emails inscrits, et fait partie du paysage Internet en milieu juif concernØ par 
Israºl et la tradition. Nombreux mØdias, ces derniŁres semaines, ont citØ nos articles et nous ont interviewØ. 
Nous restons à votre service, lecteurs intØressØs par l�amour et la dØfense d�Israºl ainsi que par les valeurs du 
judaïsme. C�est vous qui assurez le succŁs de Yerouchalmi en l�encourageant, en le lisant et en envoyant 
rØguliŁrement vos conseils et contributions. Continuons ce chemin tous ensemble et avec l�aide de D. ieu. 
 Le Directeur, Félix Perez.        yerouchalmi@club.fr 
  ======================================================== 
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1a. Elections rabbiniques et vos 21 Questions au Grand Rabbin Bernheim (p1/2)    
yerouchalmi@club.fr 

 L’élection du Grand Rabbin de France a lieu le Dimanche 22 juin et est un 
moment capital pour la CommunautØ juive de France, et vu son importance, pour le judaïsme mondial.  
Yerouchalmi, dont le souci est que la campagne soit digne, regroupe les juifs sionistes et proches de la Tradition 
et ne peut prendre parti, d�autant plus que les deux candidats qui se prØsentent sont de trŁs haut niveau : 
 - Le Rav Joseph Haim Sitruk a brillamment dirigØ notre communautØ depuis 21 ans. Nous avons pu 
recevoir ses nombreux enseignements, il a animØ et revivifiØ la communautØ, soutenu Israºl indØfectiblement, et 
liØ des liens capitaux avec les gouvernants et nos amis chrØtiens. Estimant qu�il a une mission à poursuivre pour la 
communautØ, le Rav se prØsente à nouveau. De nombreux cadres de Yerouchalmi sont trŁs proches du Rav Sitruk 
depuis des annØes. La communautØ s�honorerait de bØnØficier de sa rØputation et son prestige. 
 - Le Grand Rabbin Gilles Bernheim dirige le DØpartement Thora et SociØtØ et la Victoire. Pointilleux 
sur la Halakha, il a menØ une rØflexion de fond sur le judaïsme qui a permis de ramener à la Thora de nombreuses 
personnes. Il insiste sur le prestige international à donner au Grand Rabbinat de France et au SØminairØ IsraØlite 
de France ainsi que sur la centralitØ d�Israºl et l�indivisibilitØ de JØrusalem. Il veut insuffler un vent de renouveau 
à la CommunautØ. De nombreux cadres du Yerouchalmi suivent les enseignements du Grand Rabbin Bernheim. 
La communautØ s�honorerait Øgalement de bØnØficier de sa rØputation et son prestige. 
 

Le Grand Rabbin Bernheim vient de rØpondre à vos 21 questions relatives à ces Ølections.   yerouchalmi@club.fr 
 

1) Moos : Qui sont les électeurs qui participent à ce vote ?  
- G.R. Bernheim : Les Ølecteurs sont principalement des Ølus des Consistoires rØgionaux, des responsables de 
communautØs et des Rabbins. Ils sont environ 300, dont moins de 30 rabbins et, bien entendu, des femmes. J’en ai 
rencontrØ une trŁs grande partie et je poursuis mes visites. Leurs prØoccupations sont de savoir ce que le Grand 
Rabbin de France et son Øquipe pourront faire pour les aider à rØsoudre leurs problŁmes de communautØ. 
 

2) Hassan Raymonde : Quels sont vos projets immédiats si vous êtes élu Grand Rabbin de France.  
- G.R. Bernheim : Travailler avec les Rabbins sur le terrain, accompagner les communautØs dans la rØsolution de 
leurs difficultØs, Œtre prØsent rØguliŁrement en province pour ce faire. Une de mes prioritØs est de donner au 
SØminaire IsraØlite de France, chargØ de la formation des Rabbins, un rayonnement nationale et international.  
 

3) Sylviane : Pourquoi 30% des enfants juifs fréquentent-ils des écoles privées souvent catholiques ? 
- G.R. Bernheim : cf. ma trŁs longue rØponse figurant dans le magazine Actu J datØ de fin mai. 
 

4) Michel Goldberg : Votre politique vis à vis des petites communautés et des familles éloignées des villes? 
- G.R. Bernheim : D’abord, la crØation ou l’amØlioration d’un matØriel pØdagogique de qualitØ qui permette à 
toutes les bonnes volontØs qui souhaitent enseigner la Torah dans ces petites communautØs de le faire. 
La prØsence de Kollel (Yeshiva pour hommes mariØs) dans les principales rØgions de France qui Øtudient à mi-
temps et qui rayonnent et enseignent le reste du temps peut Œtre un ØlØment de rØponse à la question posØe. 
 

5) Bruno : Nos rabbins devraient ils avoir un diplôme universitaire et un meilleur niveau culturel ? 
- G.R. Bernheim : La formation universitaire des Rabbins est importante, mais pas obligatoire. Tout dØpend de la 
fonction qu’occupera plus tard le Rabbin. 
 

6) Rivka62 : Lors d’un divorce, pourquoi ne peut-on obliger l’ex mari à donner le « guett » ? 
- G.R. Bernheim : Nos Rabbins font le maximum pour exercer toutes sortes de pressions sur l’homme afin que le 
guet soit donnØ, mais il est des pressions que la loi française ne permet pas d’exercer. C’est dans l’entre-deux que 
nombre de situations douloureuses se prolongent. Des Rabbins consacrent beaucoup de temps sur ces questions. 
 

7) Serge Eisenstein : Votre rapport avec les communautés libérales, seront-elles  reconnues par le Consistoire? 
- G.R. Bernheim : Elles ne seront pas reconnues par le Consistoire parce que les principes fondamentaux de la 
halakha ne sont pas reconnus par le judaïsme libØral. Les relations entre personnes sont une autre affaire.  
 

8) Yves Avigdor : Pour nos futurs Rabbins comment faire avec les 35 heures et la crise des vocations ?  
- G.R. Bernheim : Un bon Rabbin ne compte pas ses heures de disponibilitØ. Il est aimØ par sa communautØ 
lorsque celle-ci peut compter sur lui en toutes circonstances, nØanmoins en prØservant sa vie privØe.  
Le rayonnement du SØminaire IsraØlite de France que j�entends impulser contribuera à susciter des voca tions. 
 

9) Teryz : Rendriez-vous plus "humain" et plus rapide le processus de conversion consistorial ?  
- G.R. Bernheim : Les principes halakhiques rendent trŁs exigeante la conversion, et ce, à juste titre.  
Ce sont l�accueil et l’accompagnement pendant le processus qui peuvent et doivent Œtre chaque jour amØliorØes. 



Yerouchalmi N° 52            – 11 juin 2008 –  

1b. Vos 21 Questions au Grand Rabbin Bernheim (p2/2)    yerouchalmi@club.fr 
 

10) Dan : que ferez vous de particuliers pour les juifs de banlieue ? 
- G.R. Bernheim : Mon intention est d’Œtre sur le terrain, d’aller les voir et de comprendre leurs prØoccupations. 
J’Øtais hier soir par exemple à Fontenay-aux-Roses, oø j’ai rencontrØ des jeunes de la banlieue sud.. 
 
11) Moshe : Votre position sur les répercussions dans nos banlieues du conflit israélo-palestinien?  
- G.R. Bernheim : L’Øducation, le dialogue, l’enseignement des autres religions pour savoir les respecter. Et des 
contacts Øtroits avec des reprØsentants de l’Islam pour amØliorer le vivre ensemble dans ces banlieues. 
 
12) Clément : Allez vous apporter des solutions pour la cacheroute des produits que l'on pourrait acheter en 
grandes surfaces avec une lettre U ou K comme aux USA, notamment pour faire baisser les prix ?   
- G.R. Bernheim : Votre souhait est partagØ par nombre d’acteurs communautaires et de consommateurs qui 
pensent à  Øtendre partout en France la possibilitØ de trouver dans les rØseaux non juifs des produits cachers. 
 
13) Gerard : Que pensez vous des diffamations de Y. Brand dans sa lettre qui calomnie votre dernier ouvrage? 
G.R. Bernheim : Au delà des attaques personnelles qui se fondent s ur une lecture tronquØe et malhonnŒte de mes 
propos, ce texte nuit gravement aux relations entre juifs et chrØtiens, qui sont pourtant d�une importance capitale.  
 
14) Gil : Je vous ai vu lire le quotidien sportif « l'Equipe » dans le métro. Quels sports vos passionnent ?  
- G.R. Bernheim : Le ski tout d’abord pour l’avoir beaucoup pratiquØ, mais aussi le vØlo, le jogging et le foot. 
 
15) Paule Dahan : Des étudiants pratiquants sont trop souvent placés face à des choix douloureux, et dans des 
situations difficiles, sous prétexte de laïcité.Quelle est votre position sur ce problème aigu? 
- G.R. Bernheim : Pour avoir ØtØ longtemps Rabbin des Øtudiants et des universitaires, j’ai beaucoup souffert de 
ces difficultØs. Je voudrais souligner le rôle important jouØ par les dirigeants de l’AJECLAP, de Claude Riveline à 
Michel Gurfinkiel, Felix Perez en passant par Bernard Kassel et tant d’autres. Nous leur devons beaucoup ! 
 
16) Sérénité : Que pensez vous de l'amitié entre les peuples et comment définissez vous un " bon juif " ? 
- G.R. Bernheim : L’attitude du peuple juif se doit d’Œtre exemplaire afin d’Œtre un pôle de rØfØrence pour tous les 
peuples de la terre. Un « bon juif », c’est un homme plus responsable que les autres à l’Øgard de son prochain, 
l’Ølection d’un peuple n’Øtant pas qu’un privilŁge mais surtout une source de responsabilitØs supplØmentaires. 
 
17) Maureen Rosilio : Allez-vous oeuvrer pour que les juifs célibataires se rencontrent plus facilement en France 
bien sûr ? et oeuvrer ainsi contre les mariages mixtes ? 
- G.R. Bernheim : Je connais tant de Rabbins qui sacrifient une partie de leur vie de famille pour la communautØ 
le soir et les week-ends afin de favoriser le vivre ensemble des juifs autour de toutes sortes d’activitØs pouvant leur 
donner envie de se retrouver. Ma visite à Fontenay-aux-Roses me l’a une fois de plus confirmØ. 
 
18) Olivier : Un mariage sur deux se termine par un divorce. Qu’en pensez vous ?  
- G.R. Bernheim : C�est peut-Œtre parce que la prØparation au mariage n’est pas suffisante.Il ne faut pas confondre 
le partage d’un sentiment amoureux et la construction d’un couple qui exige patience et maturitØ. 
 
19) Aaron : Quelle est votre formation rabbinique et votre politique en la matière ? 
- G.R. Bernheim : Ma formation rabbinique est la mŒme que celle des Rabbins : 5 annØes au sØminaire et 2 
annØes de Yeshiva ou de Collel. C’est la rŁgle qui nous a ØtØ ØdictØe à l’Øcole rabbinique par nos maîtres. 
 
20) Dominique : Le journal dit que vous êtes origaine d'Europe Centrale". D'où êtes vous originaire ? 
- G.R. Bernheim : J�ai vØcu 15 ans à Aix-les-Bains.Mon pŁre Øtait issu d’une trŁs vieille famille alsacienne. 
Quant à ma mŁre, elle Øtait issue d’une famille tchØcoslovaque par son pŁre et allemande par sa mŁre. 
 
21) Phil Attia : Pour lutter contre l'effet de serre, l'humanité entière ne devrait-elle pas respecter le Chabbat?  
- G.R. Bernheim : Pour le respect du Chabbat, je suis d’accord avec vous. Pour l’Øcologie, il est important de 
rappeler le grand principe biblique qui place le respect de l’homme au centre de la nature, sans favoriser une 
idolâtrie de la nature. D. a confiØ la planŁte aux hommes, donc l’homme ne peut pas en faire n�importe quoi. 
 
Le Webmestre : M. le Grand Rabbin, merci d’avoir été si direct dans vos réponses. Le mot de la fin ? 
- G.R. Bernheim : Je remercie tous les internautes pour les nombreuses questions posØes. 
Je sais qu’Internet joue maintenant un rôle important dans la communautØ et pour les rencontres entre juifs. 
Mon souhait est de continuer à parler par ce mode d e communication.Je souhaite renouveler cette expØrience qui 
crØe un lien entre le Rabbin et tous les juifs, parce que ma volontØ est de rassembler tous les juifs. 
 
  =============================================== 
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2a. Obama, Mac Cain et Israël ? (p1/2)  yerouchalmi@club.fr 
Les propos ci-dessous confirment que le candidat dØmocrate Barak Obama s’affiche aux côtØs d�Israºl (comme le 
pensent les juifs dØmocrates et certains rØpublicains) et il serait contreproductif de vouloir dØmontrer le contraire.  
Il est Øgalement clair que le passØ a conduit à des surprises quasi systØmatiques relatives au prosionisme des 
prØsidents amØricains. Nixon l�antisØmite et conservateur, et, à un moindre degrØ Bush, se sont avØrØs des appuis 
sßrs alors que Clinton, l�ami de toujours a in fine failli pousser Israºl à la catastrophe.  
Cependant, les juifs amØricains, mŒme s�ils votent largement dØmocrate, se doivent, vu les enjeux vitaux, de 
comparer, pour chaque candidat et hors effet d’affichage, les risques que leur Ølection ferait peser sur Israºl. 
 

Deux points clØs affectent l�existence d�Israºl, qui conduisent à deux doutes 
majeurs sur la cohØrence d�Obama, qui semblent bien moins importants chez Mac Cain : 
 

1) Obama qui a toujours ØtØ contre la guerre en Irak osera-t-il dØclencher une guerre avec l�Iran 
pour Øliminer son option nuclØaire si celle-ci s�avŁre inØluctable et proche ? Mac Cain, favorable 
dans les cas extrŒmes aux options militaires (notamment en Irak) semble moins concernØ par cette 
question. Le moindre doute sur ce point ferait peser un doute sur l�existence mŒme d�Israºl. 
 

2) Obama va-t-il faire se laisser dominer par sa prØdisposition naturelle pour les palestiniens 
(perçus comme des victimes 1), au point de rejeter les responsabilitØs du conflit et du processus de 
paix sur Israºl. Ou, comprendra-t-il que les palest iniens par leur incapacitØ politique, leur 
agressivitØ et leur corruption doivent faire Øvoluer leur comportement ? Mac Cain, semblant 
partager la ligne de Bush, prØsente sur ce sujet une meilleure lisibilitØ, à moins qu�il ne s�entoure 
mal aux Affaires EtrangŁres. Sur ce point Øgalement, le rôle clef des USA, appui Øconomique et 
militaire d�Israºl, est en jeu, et tout doute ferai t peser un trŁs gros risque sur sa viabilitØ.   
 

Note
1 : Le contexte familial et le dØbut de carriŁre d�Obama dans l�humanitaire n�ont fait que 

renforcer sa sensibilitØ victimaire liØe à la souffrance noire amØricaine, sensibilitØ qui n�est pas 
favorable à Israºl, lorsque celui-ci est paradoxale ment perçu comme le fort dans le conflit moyen 
oriental : « personne n’a souffert plus que le peuple palestinien ».  
Cependant, le mŒme argument conduirait Obama à dØfendre inconditionnellement Israºl lorsque 
celui-ci apparaît faible, par exemple, face à l�Ira n nuclØaire ou face à un danger existentiel : « ceux 
qui nient l'Holocauste, qui veulent la destruction d'Israël ou qui ne reconnaissent pas son 
existence, bref, ceux qui menacent Israël nous menacent ».  

 
Prudence : Les candidats à la présidence doivent toujours rendre hommage aux bonnes relations avec Israël 

 
A) Obama  
Il a, ces derniŁres semaines, dØtaillØ son parcours pro-israØlien aprŁs avoir affirmØ : 
 

- Sa jeunesse : «Quand je réfléchis à la notion de sionisme, je repense à la manière avec laquelle mes sentiments 
envers Israël se sont forgés dans ma jeunesse — dans mon enfance, en fait. En sixième année, j’avais eu un 
animateur de camps de vacances juif américain, mais qui avait passé du temps en Israël.» 
 

- Sa carrière politique : «Quand j’ai commencé mon travail d’organisateur, mes collègues de Chicago était juifs 
et j’ai été attaqué par association avec eux et je me suis retrouvé dans la tranchée avec mes amis juifs.» 
- Ses idées actuelles : «Je dis toujours par plaisanterie que ma formation intellectuelle est fondée sur des érudits 
et des auteurs juifs, bien que je ne le savais pas à l’époque. Qu’il s’agisse de théologiens ou de Philip Roth, qui 
m’ont aidé à façonner ma sensibilité, ou d’écrivains parmi les plus populaires, comme Léon Uris.» 
 

- Sa philosophie : «Mon équipe critique parfois ma tendance à me préoccuper trop profondément de questions 
morales. Je pense tenir cela en partie de la pensée juive, qui rappelle que nos actes ont des conséquences, que 
cela est important et que nous avons certaines obligations morales.» 
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2b. Obama, Mac Cain et Israël ? (p2/2)  yerouchalmi@club.fr 
 

- Obama (suite) Sa vision de l’importance du conflit israélo-arabe : Obama en parle comme d�une «blessure 
béante» et d�une «plaie ouverte qui infecte toute notre politique étrangère». Il prØcise que « l’absence de 
solution fournit un prétexte aux djihadistes militants anti-USA pour commettre des actes impardonnables». Il 
souhaite « aider Israël à établir deux Etats, un Etat juif d'Israël et un Etat palestinien vivant côte à côte dans la 
paix et la sécurité ». Il propose d�« isoler le Hamas jusqu'à ce que cette organisation renonce au terrorisme, 
reconnaisse le droit à exister Israël et se soumette aux accord passés. Il n'y pas de place à la table des 
négociations pour les organisations terroristes et la sécurité d'Israël est sacro-sainte. Ce n'est pas négociable ».  
 

- Son approche de l’Iran : Il a promis « d'offrir à Israël tous les moyens disponibles pour se défendre de toutes 
les menaces qu'elles viennent de Gaza ou de Téhéran. Il n'y a pas de plus grande menace pour Israël et pour la 
paix et la stabilité dans la région que l'Iran. Le monde doit tout faire pour arrêter l’enrichissement iranien de 
l’uranium qui la conduraitt à disposer d’une bombe nucléaire. Une théocratie radicale disposant d’une telle 
arme est un danger inacceptable par sa est gravité et mon but sera d'éliminer cette menace. On ne doit écarter 
aucune option y compris l’action militaire à cet effet tout en poursuivant un effort diplomatique intensif associé 
à une politique d’encouragement et d’ouverture à l’Iran en cas de progrès acceptable et de dures sanctions si la 
situation reste menaçante comme elle l’est actuellement» 
 

- Son approche du Hezbollah et du Liban : « L’Iran et la Syrie doivent cesser d’armer le Hezbollah libanais 
selon la résolution 1701 de l’ONU. J’avais déjà écrit à Bush en 2006 pour faire interdire la chaîne terroriste de 
télé Al Manar pour réduire l’influence du Hezbollah. »  
 

- Son soutien pour Israël : «La conception d’un État juif en sécurité est une idée fondamentalement juste et 
nécessaire»; «le besoin de préserver un État juif sûr est une idée juste et qui doit être soutenue ici, aux États-
Unis, et dans le monde entier»; et «pendant ma présidence, vous n’assisterez à aucun relâchement de 
l’engagement pour la sécurité d’Israël». Il affirme cependant que « Israël devra faire des concessions difficiles 
pour relancer le processus de paix et, si la présence israélienne continue de s’accroître en Cisjordanie, nous 
allons nous retrouver coincés dans le même statu quo où nous restons bloqués depuis des décennies».  
Il souligne nØanmoins que « Jérusalem devra rester la capitale d'Israël et devra demeurer indivisible ».  
 
 

 
B) McCain  
Il insiste moins sur son sionisme, le considØrant comme acquis, que sur des questions politiques concrŁtes.  
 

- Légitimité du sionisme : «Il est remarquable de voir comment le sionisme a pu traverser tant de guerres et 
d’épreuves et rester tout de même attaché aux idéaux de démocratie, de justice sociale et de droits humains.» 
«Je pense que l’État d’Israël reste soumis à une grave menace, de la part d’organisations terroristes et en 
raison des incitations constantes des Iraniens à supprimer Israël de la carte.».  
 

- Processus de paix : McCain a reconnaît que « l’extension de la présence israélienne en Cisjordanie représente 
une question majeure », mais Øvoque aussitôt « la campagne de bombardement de Sdérot, ville israélienne 
assiégée que j’ai récemment et personnellement visitée et dont la situation difficile doit être mise en parallèle 
par les américains avec l’attaque des États-Unis depuis l’une de ses frontières » 
 

- Importance du conflit israélo-arabe : McCain rejette l�idØe selon laquelle l�Islam radical rØsulterait de la 
confrontation israØlo-arabe: «Je ne pense pas que le conflit soit une plaie. Je pense que c’est un défi à relever 
pour la sécurité nationale.». « Si le conflit israélo-palestinien était résolu demain, «nous resterions confrontés à 
l’énorme menace de l’extrémisme islamique ». 
 

- Iran :  McCain s�est engagØ à «ne jamais permettre une autre Shoah». Il a dØclarØ discerner dans la menace de 
destruction d�Israºl «de profondes consØquences pour la sØcuritØ des USA » et a insistØ sur le fait que TØhØran 
parraine des organisations « terroristes visant «la destruction des États-Unis». Il critique son adversaire : « Dans 
son discours, le sénateur Obama a une vision assez bizarre, une réalité parallèle, quand il dit que la présence de 
soldats américains en Ira  a renforcé l'Iran. Il opte vraiment pour une voie erronée en affirmant que seule la 
diplomatie peut fonctionner avec les dirigeants iraniens » 
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3. L’ultra-sionisme chrétien   yerouchalmi@club.fr  

Si au XVIIe et XVIIIe siŁcles, les espØrances de la Restauration d’Israºl n’Øtaient que des 
v�ux pieux, elles commencŁrent à se concrØtiser au siŁcle suivant. Citons l'abbé Grégoire aux visØes 
assimilat(s)ionistes et l'abbé Guénée, bien moins connu mais, pourtant, philosØmite et sioniste, avant l’heure ! 
Les prØcurseurs chrØtiens du Sionisme, se trouvent surtout parmi les protestants, qui sous l’influence des 
millénaristes, ont agi activement en faveur du retour des Juifs en Palestine.  
 

- DŁs 1649, des Puritains anglais demandaient au Parlement de Londres, que « la Nation d'Angleterre et des 
Pays- Bas, soient les premiers prêts à transporter sur leur bateaux les Fils et les Filles d'Israël dans la Terre 
promise de leurs ancêtres pour un héritage éternel ». 
- Citons Øgalement Newton, qui « s'étonnait que les Chrétiens ne comprennent pas ce mystère qui consiste dans 
le retour final de captivité des Juifs et leur rétablissement dans un royaume juste et florissant »  
- ou Lord Palmerston qui, en 1839, Øcrivit à la reine Victoria : « Que votre règne voie s'accomplir la prophétie, 
selon l'espoir de ce peuple unique - Juda sera sauvé et Israël demeurera en paix » 
- Citons aussi le colonel Charles Churchill, apparentØ à Winston, son homonyme, qui Øcrivit en 1881 à 
Montefiore : « Je ne peux pas vous cacher mon grand désir de voir vos compatriotes recommencer encore une 
fois une existence nationale. Je considère cet objectif comme parfaitement réalisable ». 
 

- L'Angleterre et l'Amérique, vivaient l’Øpoque du « renouveau évangélique ». Certains chrØtiens, aux USA, 
allaient jusqu’à consacrer leur vie au rØtablissement d’Israºl (cf. les presbytØriens « Colonie US de Jérusalem »).  
- En 1891, William Blackstone prØsenta au prØsident amØricain Harrison une pØtition signØe par plus de 400 
dirigeants chrØtiens demandant que les USA assurent le retour des Juifs en Palestine. Il en voulait aux Juifs 
rØformØs qui « renoncent sans regret à la gloire d'un royaume messianique au pays de leurs aïeux, préférant 
leurs confortables palais et richesses accumulées en Europe occidentale et aux USA ! » 
 

- Herzl trouva des amis dØvouØs parmi les chrØtiens comme William Hechler, aumônier à l’ambassade anglaise à 
Vienne, et, dont les calculs montraient que � le sa lut des Juifs devait survenir en 1897 ! AnnØe à laquelle il 
assista au premier CongrŁs sioniste de Bâle avecHerzl et de Dunant! 

- La Grande Bretagne promit la crØation du « Foyer national juif en Palestine » (Déclaration Balfour). 
Weizmann, premier prØsident d’Israºl raconte « les Balfour, Churchill ou Lloyd George, étaient très religieux ; 
et croyaient en la Bible. Le retour du peuple juif en Palestine étant à leurs yeux une réalité, les Sionistes 
représentaient une grande tradition, pour laquelle ils avaient beaucoup de respect ».  
- Cette tradition Øtait aussi celle du prØsident Woodrow Wilson, fils d’un pasteur presbytØrien.  
 

- De son côtØ, le suisse Henri Dunant, fondateur de la Convention de GenŁve et de la Croix Rouge, constitua la 
« Société Nationale Universelle pour le Renouvellement de l'Orient ».  
- En France, Paul Claudel salua la crØation d’Israºl « Israël est rentré, il a repris sa place au Foyer paternel, 
l'anneau a été remis à son doigt, il a repris sa place et son droit de Fils aîné. Il n'y aura plus besoin qu'il sorte ». 
- Jacques Maritain, philosophe, fut au XXe siŁcle une des figures de la pensØe chrØtienne, (dont la femme 
Raïssa Øtait juive), ambassadeur de France au Vatican, et observateur attentif de Vatican II.  
Grand dØfenseur des Juifs, il fut l’objet d’attaques ignobles de la part de la droite antisØmite catholique et 
politique, en particulier de Maurras, qui lui « reprochait sa « sa collusion avec la race juive ».  
Il Øcrivait en 1961 : « La Diaspora ne cessera jamais jusqu'à la grande réintégration, mais l'ébauche d'un 
nouveau Centre existe maintenant : Israël, Etat temporel qui a pourtant une fonction spirituelle à exercer. Ce 
que D.ieu a donné une fois est donné pour toujours. Ce don de la Terre de Canaan aux tribus d'Israël, par 
décret divin, représente une sorte de Foi pour les Chrétiens comme pour les Juifs » 
 

- Signalons enfin ce grand courant évangélique : « les animateurs de l’Ambassade ChrØtienne Internationale à 
JØrusalem » (A.C.I.J.), mouvement crØØ en 1980, en protestation au refus de certains Etats de transfØrer leurs 
ambassades à JØrusalem, et qui organisa en 1985 le « 1er Congrès chrétien Sioniste international », à � Bâle !  
 

 Si certains de ces mouvements avaient des intentions plus ou moins avouØes de convertir les Juifs, la 
majoritØ Øtait sincŁre dans ses objectifs de mettre fin à leur exil, conformØment aux prØdictions de la Bible, et 
aura contribuØ à cette rØalisation. Le croyant en la Providence, est interpellØ par le fait que les croyances 
favorables à la restauration d’Israºl s’Øtaient rØpandues dans les nations qui jouent maintenant les premiers rôles 
sur la scŁne mondiale selon la prØdiction biblique : « Qui te bénira sera béni et qui te maudira sera maudit » ! 
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4. Le Technion : Excellence et Interdisciplinarité   yerouchalmi@club.fr 

Le Technion favorise l�interdisciplinaritØ, comprenant que le contact des sciences 
favorise les dØcouvertes. (à g. Muriel Touaty, Technion en France)   technion@wanadoo.fr    www.technionfrance.org 
 

 - Le professeur Aaron Ciechanover considŁre que le corps est fait de multiples dimensions ressortissant 
à la physique, la chimie, la biologie, la psycholog ie, dont aucune ne peut prØtendre apprØhender seule la totalitØ 
de l�Homme. Les raisons de la nØcessitØ de l�interdisciplinaritØ sont Øthiques et politiques. L�inØgalitØ devant la 
mortalitØ infantile, par exemple, impose une dØmarche universelle pour obtenir des rØsultats satisfaisants.  
 D�autres constatations montrent que l�interdiscipl inaritØ favorise les progrŁs qui ne vaudront que par 
l�usage que l�on en fera et, en particulier, si la science devient un vecteur de dialogue et de rØduction des 
inØgalitØs devant la maladie ; moyens d�Øviter que nous explose à la figure la bombe qui nous attend. 
 

 - Le professeur Uri Sivan considŁre que l�application des nanotechnologies à  la mØdecine est un 
domaine oø les liens nØcessaires entre plusieurs sciences sont Øvidents, comme la possibilitØ de concevoir et de 
fabriquer des objets infiniment petits, capables de transporter des remŁdes exactement là oø ils sont efficaces ou 
d�imaginer des traitements de taille molØculaire. C�est vrai aussi pour l�investigation et l�imagerie mØdicale.  
IngØnieur et biologiste ont des choses à dØcouvrir ensemble, d�oø naîtra une vØritable rØvolution.  
 

 Mathias Fink indique, le plus simplement possible qu�en physique, le temps est rØversible et l�inversion 
temporelle est un exemple de la richesse d�une rØflexion multidisciplinaire. Ce principe complexe permet des 
applications en mØdecine ou en Øchographie. Au lieu de 50 images par seconde, on a conçu un Øchographe à 
5000 images par seconde. Aujourd�hui, on ne sait pas dØtruire une tumeur cØrØbrale par ultrasons. Grâce au 
principe d�inversion temporelle, on pourra le faire dans l�avenir. Les travaux sont nombreux et prometteurs.  
 

 Le Professeur José Sahel (juif français orthodoxe et nobØlisable) donne une autre preuve de la validitØ 
de la dØmarche pluridisciplinaire, dans son domaine, l�ophtalmologie. Les pathologies liØes au vieillissement s�y 
dØveloppent avec l�espØrance de vie. D�autres pathologies d�origine gØnØtique sont mieux identifiØes.  
 Certaines de ces maladies peuvent conduire à la cØcitØ. C�est le cas de la rØtinopathie pigmentaire. Elle 
est provoquØe par la mort des cellules rØceptrices de la lumiŁre. La recherche pour vaincre ce type de maladie a 
fait appel à beaucoup de spØcialitØs : la gØnØtique, la thØrapie gØnique, la biologie molØculaire, la recherche sur 
les cellules embryonnaires, l�astronomie, les travaux de l�Ecole supØrieure de physique et de chimie, 
l�informatique etc. En matiŁre de gØnØtique, le Professeur Arnold Munnich, coreligionaire et engagØ pour les 
grandes causes (lui aussi nobØlisable) en charge de la SantØ auprŁs du PrØsident Sarkozy, a promis à une famille 
d�un enfant non voyant de naissance (amie du Yerouchalmi), que leur enfant retrouverait la vision à 
l�adolescence, suite au progrŁs des thØrapies gØniques pour sa maladie gØnØtique.  
 La conception d�une rØtine artificielle est aussi un grand domaine de recherche multidisciplinaire. Elle 
aboutit à des dØcouvertes qui trouveront des applications concrŁtes qui permettront de redonner un sens de la 
vision à ceux qui en ont ØtØ privØs. L�Institut de la vision qui est en train de naître va ainsi mettre en chaîne de 
nombreux spØcialistes afin d�augmenter la somme des connaissances nØcessaires au progrŁs.S�il fallait une 
preuve de puissance crØatrice de l�interdisciplinaritØ, vaincre la cØcitØ en serait l�une des plus convaincantes.  
 

Une vocation, une mission.  
 FondØ en 1924, le Technion est la plus ancienne UniversitØ d’Israºl. DŁs sa crØation, il s’est fixØ pour 
mission de former ceux qui construiront le nouvel Etat. Avec ses 80 ans, il offre à ses Øtudiants le choix entre 19 
FacultØs et plus de 100 programmes dans les trois cycles d’enseignement supØrieur.  
 Le Technion offre aux Øtudiants la possibilitØ de poursuivre leurs recherches en Israºl ou à l�Øtrang er 
avec partenariats et bourses en : science, ingØnierie, mØdecine, industrie, architecture, urbanisme ou Øducation. 
Ses diplômØs occupent une place de premier plan en Israºl et dans le monde ainsi que des fonctions Øminentes 
dans les organismes gouvernementaux, acadØmiques et liØs à la dØfense nationale du pays.  
 Le Technion s’est fixØ une mission : conquØrir des positions mondiales pour promouvoir sa haute 
technologie cruciale à l’avenir d’Israºl et en collaboration avec l’industrie. Il vient de voir deux de ses professeurs 
en mØdecine, Aron Ciechanover et Avraam Hershko, rØcompensØs du prix nobel de Chimie 2004 pour la 
dØcouverte de l’Ubiquitine par la dØgradation protØinique au côtØ de l’AmØricain, Irwin Rose. 
 
Contribuer (avec reçu Cerfa déductible à 66%) Soutenir le Technion, ses Øtudiants et ses chercheurs, c’est 
s’engager dans l’avenir d’Israºl, c’est faire partie de la communautØ humaine qui oeuvre pour l’innovation et la 
recherche au service de la Vie, pour l’HumanitØ. ChŁques à l�ordre de l�ATF (prØsidØe par la trŁs dynamique 
Muriel Touaty) à Association Technion France  46, rue de l’Amiral Hamelin 75008 Paris, Tel : 01 40 70 13 28   
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5. Le Mal absolu, lecture talmudique du Maharal de Prague, Talmud Guittin (57b) 
adapté par yerouchalmi@club.fr du Rav Zyzek, Yechiva des étudiants http://www.yechiva.com 

 « Des petits-fils de Haman ont enseigné la Torah à Bné Brak, des petits-fils de 
Senacherib (l�empereur assyrien qui a exilØ les dix tribus du Nord) ont enseigné la Torah aux multitudes. Ce sont 
Shema’ya et Avtalyon (maîtres du grand Hillel). » Ce texte est stupØfiant. Les plus grands ennemis d�Israºl 
auraient donc dans leur descendance des maillons essentiels à la transmission de la Torah ; il y a de quoi y perdre 
son latin ! Si le mal peut se transformer en bien grâce à la Techouva, comment comprendre que la Torah  prØvoie 
la peine de mort ; exØcuter le boucher sanguinaire, ne serait-ce pas compromettre toute sa descendance ?  
 

 Le gØnie du Maharal de Prague a ØtØ de rØvØler la science de ces passages Øtonnants du Talmud.  
« Sache que ce qu’ils ont raconté ici, ces impies dont la descendance s’est convertie en Israël et a enseigné la 
Torah aux multitudes, est un sujet extraordinaire ». Nous abordons donc là un enseignement qui n�est  pas de 
l�ordre du matØriel et qui touche les subtilitØs de l�âme humaine. « Car il faut que tu saches que les impies, 
quand ils sont incroyablement impies, et qu’ils ont une force très grande, il est impossible que leur force ne soit 
pas reliée à la force supérieure, de Hashem ». Cette hargne invraisemblable n�est pas un sentiment ordinaire ; 
nos Maîtres n’y voient pas que le mal absolu mais perçoivent dans leur énergie une autre dimension.  
 « La force de l’impie réside dans l’impureté, mais chez leurs descendants quand ils se sont convertis, 
elle a été raffinée, purifiée, c’est pourquoi ils ont été des grands qui ont enseigné la Torah aux multitudes»  
Le matØriel recherche le confort. Mais les impies ont agi en dØployant une Ønergie incroyable, souvent contre 
leurs intØrŒts, et simplement pour s�opposer à nous. Pourquoi vont-ils ainsi jusqu�au bout, sans raison logique ? 
Nos Maîtres dØcŁlent une recherche mØtaphysique dans la haine que tØmoignent à Israºl ses pires ennemis.  
 

La rØflexion suivante du Maharal est invraisemblable pour nous qui hurlons au moindre acte antisØmite et nous 
hØsitons à la citer tant elle paraît sacrilŁge à nos yeux. Ayons la force de lire Maharal avant de le comprendre : 
«Il est impossible qu’il en soit autrement, toute force comme celle de ceux-là vient de D. ieu » !!! 
Bien entendu, les juifs ne croient pas au Mal comme force autonome et tout vient donc de D. ieu, le bien ET le 
mal ; mais, de là à dire que la « grande force du r acha extrŒme» viendrait de D. ieu !!!  
Lisons la suite : « Seulement de la descendance de Titus, D. n’a fait entrer personne sous les ailes de la 
Chekhina, car il ne se relie pas à la sainteté. A la différence des autres forces qui ont un lien avec la sainteté, et 
c’est par ce lien que les descendants se sont convertis. Il n’en est pas de même pour Titus, dont la force était 
uniquement destructrice (et qui n�a, lui, pas eu de descendance dans la Thora)». L�exemple montrerait que 
- 1) Explication rassurante : ce n’est pas le racha, qui, par sa seule action mauvaise, dispose d’un lien avec D.  
- 2) Explication complØmentaire : la descendance dans la Thora assurerait, seulement si elle existe, le lien du 
racha avec D. ieu, et seulement, a posteriori.  
Et il nous reste alors à comprendre de quelle transformation du mal en bien résulte la possibilité pour ces 
descendants d�ennemis absolus de rejoindre la Thora (transformation frØquente dans la thØologie juive, qui 
comprend la nØcessitØ du mal dans la mesure oø l�homme dispose des possibilitØs de le sublimer en bien).  
Chez Titus, il n�y a rien, il n�y a pas de dØsir. Le Maharal, le voit radicalement sØparØ de la saintetØ, ne 
reprØsentant qu�une force de destruction et donc, sans aucun descendant dans la Torah. Selon Rachi, il peut y 
avoir un dØsir dans la pulsion antisØmite ; qui n�est pas la seule recherche du confort. Nos Maîtres dØcŁlent chez 
nos ennemis une énergie utilisée pour le Mal absolu, mais sublimable en Bien, sous rØserve d�une volontØ 
forte de Techouva (ici chez les descendants) : s�opposer met en jeu ce qui dØpasse le matØriel, le confort ; c�est 
un sujet extraordinaire, dit le Maharal, et c�est par l�opposition que se transmet la Torah ! Chez les Juifs, on 
trouve parfois une tendance à tout remettre en ques tion, une liquidation de tout qui rappelle Amalek. Il y a des 
Juifs qui mobilisent leur intelligence pour dØtruire leur perception d�eux-mŒmes. Il faut avoir la force, l�Ønergie 
de ne pas entrer dans ce jeu : « Amalek s’est attaqué à ceux qui étaient fatigués, qui n’avaient plus d’énergie » !  
 

Leçon 1) : Cette énergie destructrice qui condamne absolument l�impie et n�en fait pas l �instrument de D. ieu a 
cependant, et c�est la force de la CrØation de D., la possibilitØ d’être canalisée par des descendants bien orientØs 
vers des forces de BontØ. On voit pour la premiŁre fois chez �Amalek cette volontØ implacable de tout ramener à 
nØant, mais cela n�a pas empŒchØ sa descendance de prendre une autre voie.  
 

Leçon 2) : C�est la force du judaïsme de n’être pas que génétique, que clanique mais de disposer des capacités 
d’intégrer toutes les forces du monde vers le Bien (cf. la pensØe du Rav Kook proche de toutes les tendances du 
peuple juif de son Øpoque, car confiant sur leur aptitude à renforcer d�une maniŁre ou d�une autre la Thora. Ou 
encore la puissance des juifs dans les domaines des sciences profanes, avec une surreprØsentation de 100 dans les 
Prix Nobel). Si la Torah se transmet aussi par le biais de Maîtres qui peuvent mŒme descendre de tels ennemis 
d�Israºl, c�est parce que la Torah n’est pas par essence de l’ordre du matériel, de l’identitaire ou du confort. 
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